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. LA VRAIE CAUSE *•J

I isma1**G. N. TRlCQCHg Я1
R I E T E S•és,.n=te Г î>ns 0nt eu heu dans notre province avec les

^tiôn ont eV 'Г connâ,t-trente-six candidats de i’Oppo-
rudedébit. S ,C°ntred°UZe p0ur M" V^niot. C’est un, 
rude défaite pour le part! liberal qui depuis huit

les affaiffes de Ш province. 4 ^W^,. a !*■«•*■» лііїіДімїіТміЖ~ a «y. .•'.»>* w. - ?—* ,т;рщт ••»».*:«.-

puisque l’hon. M. Baxter et ses partisans ont nromis n,І ,ombreux montre"‘ fl"* '4 pro- ment stupéfiante. À!nsl qui le d!- "*«f d*/Assemblée Législati- 
ces chutes seraient deveIr.or.io • i • * Pr<?m,s 4ue moteurs d entreprises chi&iéri- sait récemment un journal métro °.de notrc province. Les douze
cuté sans ritm e LJ, . PP • ІЄ Pr°jet PCUt êtrC CXé- (ues- et Ies mous finlncieb de poliain, malgré lTmuSçi é de» S'tg<S f*"*"*3 appartiennent: 
cute sans risque pour la province. out ordre ont soutiré, entame, lui,, on est encore, «„a doute “L* Ç?rbw"s de l1w". M Ve-
, P's,t.^5 5ue ,e relâchement dans l’application de la loi plus d’ar8*nt aux lipmmesfd’af- loni du temps où les firmes d’a- ",ot 4*n9 deux ou trois stnaines

якйвігйїД! jrëiHSF'*''
к«Гс„*;' ей? que,c.e,,e “А ■»■**“ f»“' «“-*■ ssLtrsæ s.r?= yrs,x * ?

JEf-S Ui гЗДЖІТГЖї ф SbrrcSrt’S! s£55H* TШ
lui-сі, auraient fait des promesses par écrit à la Dominion )!t°yab,es quon.aie vues dajis Г- que messager avec des liasses de r* І **• ks T*'
Temperance Alliance. ^ P m°n Etats-Unis a ri^si à valeurs. П y a quelques ^,* IT?g**
ra,io^HÎT p“,b,4”' « •» dép=„«, Щ, pour Галісію- ™Z &ÎSSÿUSÜX7 ^ ^ • 5ЯТ „
bi î la VOI«e ont été fortement Critiquées au cours de -tcrnationales deUe-.v Yoik * très à un jeune homm * qui !fap-l w* ’** ,уап‘ été Аі^тЬиГЙ.ІЇ,k procha.ne
a campagne électorale par l’opposition qui a promis une 1U m0nde entier. Cette dersiere, partenait à cette firm- que depuis! Cn'ts Г , . posé de« 4":

politique plus economique. L’électorat auraiUil crû ces 1 f»ut le dire à son crédit, ïcm- douze jours! la tentation fut trop NolthumMJîd їаІі^іГ'г U '^^lenl^thlnai^ oble" 
promesses Ces questions sont trop délicates pour que leLo^s t Zl 'Tais Тш -/individu se sauva, et ron/t Г «ue qT ІГ^тГеГ

SE « ““ « 4 »•- ЕНЕ-Еж i^iissitftdSr.^siraaft Г *»«t
contre 7 reStC 4?nTe qUeStioB’ Ct C’est celle de la majorité bab d' Wall Street, on examine gagea, était'fictive"; ma^VétaMisj Tga^H^x
contre la minorité. Les partisans de l’opposition auront Ч", Р- Є’ °П 4 et0n№;le fement "’avait fait aucun effort{,.,gc^e ТііпГNVestmo're'andoSlETON 
beau prétendre le contraire, i) ne convenait nas -X I I m hl unf Pr°P°rt,c!n .c.°™('de- pour vérifier les renseignements |un à oMncton • 2 à Albera • li *• Eraek Smith, OppP4**.y<*x Ж -».hoi.”-*"„^„4 Z e&tæürrris «srts. Їі№з5їік5»5* &«aJÈT

sîx«n,1PLn7 affa,'res dre PrOVînCe à p,us de soixante- lli moi n’aurions voulu. Natbrei- plus incompréhenrible que Ics méT's* ’ Stephen-Mml^ a • ' ŒARLOTTE
Æ . an^aise- P°ur confirmer cette assertion, jl 4^an§’ ! csprit dcîsp^' mes institutions oui se montrent I York ; 2*dans Sunburr- 3 ibns ,:>r- H.-I. Taÿlor, Oep

suffit d examiner les résultats des différents po4s de tous cllI^t,on du financier entre boar S! crédules font généralement les! Kinds’• 2 dans (Wnî* t 1 S James S Lord Oob 
les comtés de la province. La-mifiorité a cependant fà d Г‘ T" ^us.^andcs P-r î»a Га^іІ 4dg^O^
son devoir, dans les comtés où la raep 1 A nlt pa . témoignage des estj-i.es yer a nn particulier non pourvu!MarvsviMe-Beiw. GLOUŒCTEKâÊSffibrT=BE HEHfp22E£Er|—EHE BEHF
huit» tnJlf p que npUS SOmmes ,e t№rs de la popu- 4 est certam que s>i, eüjt ^„8mi,ttre à ,a ginéretion de tera|}0 j dans Gtoucester ; deux dans Vie- I- André Doü.c?.>Eîk P
UNe11m7n .......... ,* ;---- ---------- — - ^Idass psopsaa. «t. t» aanw-sm st-rxéves se,І Д»ІМИІІМ, lLaMtUh'lM’.i

•^e,ann ms nÔUS avons dans lès deux camps, de vrais Ceux qui co”"»'ssent l’histoire de ta Prusse et principalement cel-| ' Шт “• Veniot a remporté une y®"- A.-X7DÿWrr3h, 1В?! 
et infelhgents compatriotes sur qui repose la tache Ae f de “ grand K«n«ral. seront bien vite convaincus de la véracité! for‘e majorité dans sa proprv cir- A'S. Bordage, Ub.
surveiller les intérêts rie b , P , tacne de sa déclaration. I cunsènption. torts les autres nji- F"G- R«hard, Ub,
dienne aura dans les années a e7îes P°PU,at,0n ««• ^ cette vérité nous pouvons en tirer des concisions prat-ones : 'ftr=s- -uf ««. Dysart et Mi- KINGS

„ • années a venir les yeux sur eux. S ils i education a une influence décisive sur l’avenir d’irti peuple: si uneldiaud’ restcnt s“r ]e carreau. Pa. -H -V. Dickson, Opp.
meo?U 7іЄ’ПІ °nÜCI.emrn®nt de leur-devoir, l’encourage- ace tient à conserver son caractère ethnique, il lui fait l'éducation| "" les ministres défaits son: ,V'^™k*. 9fP- 
ment et 1 appreciation abonderont, mais s'ils y dérocent pr°Pre à son développement ; une éducation étrangère a une tendan I R."x de. ,a santé publique, de la >• William Smith, Opp- 1410 
la presse française et indépendante de la province se ch-./ T a fairc disparaitre peu à peu chez l’individu, les caractéristiques! c:4er'= provinciale, de l’agri- MADAWASKA
géra d’y voir. province se Ch.tr- de sa race; enfin l’éducat.on neutre comme nous avons aujourd’hui! " tuKe- des 1гауаих publics, ait, 11°". J.-Б Mtchand, U>.

a une influence désastreuse sur notre peuple. ' Iм 4“e *e procureur général ct le 1 r J-“A- Violette, Lib.
De nos jours, nous avons une fausse idée de l’éducation et la! |1'Rsident du conseil exécutif. Suite і la page 4

mission conférée aux parents et aux aiitreg éducateurs n’est

CE QU'EST L’FDUf ATIHN par œtnprend?e la dHïéren^lmrc l^stmctbn ім’^имІіоГі^іае* somll mwirfde м'* S°K’ ,Ce.st ainsi qu’,n Haant notre VÜUI L bUvLAHUN • . (odi prix ,u„. ». E,-„ Zi VSLZX*™*!*:
І лГ? “7^-------  9’We? S. nous y pensons seneusement, si nous prenons 1, peine d enI merce en terre étrangère. C’est ’éütenr dTîmtre сЖГХ

Dans des ré^-n* ,I-7, faire une étude approfondie, si nous cherchons a découvrir ia vraie | Cite sort, de gens que nous von- ’ifficultés financière» Cet «!=.
beaucoup d’intérêt I S nu5°.ros du. Madawaska nous avons lu avec c: USe du mal est ®*те dans nos ranBs> nous trouverons quel - ns à Edmundston. Si nous con- eur, la ‘‘West Canada Publ"IAWde^S^S.rfa.'î<|t«,J‘Ce Wbeut Véd«<Éto< cette cause est le manque d'éducation, ou plutôt l’absence d’inel «innon, à admettre n’importe hing O,." publie plusieurs k,ûr- 
à"point bien des rh„î„entS achcles, disons-le tout de suite, a mis ® lrîe ed"cation. Nous trouvera*, aussi, apres de sérieuses ré I jui, sans condition, notre ville nnx cathofiques en différente»
depuis lonctemn» nn ’ e" m*tt?nt à la lumière, certains faits que flexions, qu essayer de séparer Iinstruction de l’éducation morale! era bientôt le refuge de tous les :.ngues: aurais, français aHë-
nar craintë^elrte»Г° 4nnal^l°ns, mais que par indifférence ou ,une tentative vaine, infructueuse, désastreuse pour la famille,! malchanceux ” en affaires des -and, polonais et ruthène l”„ 
préféré "afsser нГЄ ЛиЄІЧи-Є? Cx,pr,ts Prétendus larges, nous avons ***& Pour la Jeunesse et souverainement funeste à la société. 1 ’-ntours. * ’ ntrevoU facilement le. diffieui
bien plus ou тііГ™4 1 °US avon3 essayer d’arriver à un Mats, nous demanda-t-on, quelle est цоиг nous la vraie éduca-|“L’Evangéline” és qu’ont du rencontrer un gnm-
encor, en couvrant i f en У laissant pénétrer le ÎRal, ou mieux turn? Voilà ce que nous essaierons de développer dans un prochain! C’est un fait reconnu que les pe de catholiques qui ont à lut- 

Si l édnratinn .» * “a'.'Snchant qu’il était là. numéro de ce journal. I employés des postes portent ter sur tous les fr uits, avec ln
si c’est à elle une ‘"fluence decisive sut l’avenir d une race, - (A suivre.) I moins d’attention aux ballots de iiversité des lang es et des rites.
et si elle est U sourirnwf0'' safS!,rv,lvance ,et son •*a—*~ГГ......... ....... .................I ”"г";,"г qu’aux paquets de let- Mais nous somme» assuré, que
u« nremier d u surfllt la force d un psys, n’est-ce pas! .... - . I très. Cependant les premier, ont c journal catheliqvr vivra dans
connaître ге ,? Г P°4 "ous tous de faire un pas en avant et de 1) A QQT 11 !"e etranger qui veut faire uni parfois une importance aussi si- '’Ouest comme dam le reste du

THeJL,1"e Aue 1 éducation. - ] AfSNI V| - commerce dans notre ville, ait àlnon plus grande que les mis.si- nays. Nous assuront “U Jber-
Ьм articles précédente nous ont démontré toute sa valeur et IVKJKJl U1 , , payer pour I usage des chemms.l es, surtout dans le cas qui nous é” et ses éditruis de no, plus

^sSîsrafc.'Stfï T FrE-* «—r-n. - -isst-tiidSimssaarartrs:

que, au lieu d’avoir formé des ЬптП|П8 P.,us !ard a dâfl'<“ie commerce local? Sans doute, cette taxe d’entrée puis il n'auraItre journal trop tard L’on sait
• et ’de vrai! ÎatrioLs noÛs aurorformé Ж,тт7‘а’м7" la Payer sa taxe ”, ^tre a su™ les

d# sujets délovaux s torme des hommes clehilét, hommes d affaires sont ceux qu*. courante qui, parce qu il est gé-ldommaire» rnnsiHérahle,Щ jeu déloyaux, des citoyens manques, et peut.trc des Irai- contribuent le plus au dévelV „éralemenl t^jçurs^ gaufre, ЗЗ^іГ^ЙГип^ g.. K
’ Nous avort, lnno-temr,- j , peinent et a 1 entretien de la-vil- sera très peu élevée. Et d ailleurs I m„ p.„r E®* décédé subitement, _ _hOi, les deux mot»^éducation’°ë7^in8tCructtionC4rîl'4C>on,‘l'jjrri' 'c P« i'i ^ É,evé“ 4U’ils !?** taXe d’*^P * “ 'v?nta-1 ne connaissent pas la force de vil co^té^K ’ t P k

tant le mêm. sens et leu-K„t . t . . 1 s. Й Pas du paient annuellement. No» mar- ge que nous édyles ont du re»|,„lité du in.irn.i -.tK.,i;„„. de Kent, 1 abbé E.-S. lut-tlt des relations très ram,.., ,fLeCtl, nest P.*s ,e memefbien qq'iîs chauds depuis longtemos établis marquer récemment L’an dernier! ‘ L’Evancéline" aviit vécu »Ди" ù.ock’ cur* de ***** paroisse. Mor. 
п гіеГтмМ,=,пс7 n?,P1u^MCS' Instr,"Ct,°? VCUt dire: “cquisi. dans la viUe, nos hommes d’af- un étranger voulait s’insullerl jà dalsTruL тШеТ ’оп t акоГ 1,bM Murdoïk oui veuait 
It à lire à écrire, à Lie,,:. ‘g'nÇf- Quand on enseign. a l'en- faire, qui depuis plusieurs an- djtns notre ville pour faire nul ia{t. “C’est reerettable un ,i с ^сЬсл'сг *a messe, était à pejuc 
sonne a’u’ell êrt F ' mstru,tc Quand on dit d’une nées paient dfe grosses taxe, ne commerce sérieux; disajt-il. Lai bon ' iourna ’’Macôntrara e?tré lpi lor^u’i! fut frap7агі^псе» М.„1.Г" .?1ЧЧ" 3>mfie qu elle possède de, peuvent partager pvesqu’à eux viHe lui demanda de payer M ta-lT.nt ^ ...
cation au contraire ne s’annl^ ^611^8 *?enfc.s I,bcrales Le- seuls les dépenses dadministra- xe d'entrée. " L’individu ne pcu-|| on apprécie touiours olu inrè'' ? *** 63 ans et était
^!0®’„a" apphque.qu aux facultés morales. Dire «ion civile, à'moins que V:m em- vait la payer еґі moins dhtne! eur mort orsau’d«t 74 ra,?f P4tre dePuis Plu» d*-» ms. '
“Г" S/Cfie quelle “ait se con- pêche toute compétition étrangé- réduction, il ne venait pas. La| ГіоГгпаї’ diction ^- ressù^i’ a Pf* labb* “urdock éuit fils,

.........«g* - ---j rrrËSHSSwr * tas-
i„, «je ia. a -гж5.уж sijr

............................................. lis г s?«ut s’installer dans n charger “ *«*e au corn- de survivance qui atijourd hui vice fut chanté daàe ht cathedra
3'"3a„r dan3 tHet? ІІ, P* Jsera“ «lors jamais I fait la force de la race qu’elle re- ] de Chatham mî S c“
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—Trois candidats perdent leur dépôt. '

. Le* candidats 'étaient щ Ш

.«w-4? Snaa-v «.
me opposition ni stes et 4 com- 
me ministériels 
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Г’ A cct4 heure là, bien qtrtl Wy 
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